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LIGNE EDITORIALE 

Essentielle pour le progrès de la société, les lettres, sciences humaines et sociales jouent un 

rôle fondamental. Elles permettent de comprendre le passé, d’entretenir la mémoire de l’humanité, 

de mieux comprendre l’humain dans la société, de développer la capacité d’analyse et de rédaction, 

d’enrichir les autres sciences et technologies par le questionnement de leurs impacts sociaux, 

culturels et environnementaux, de mieux anticiper l’avenir avec discernement et humanité, et de 

construire une société équilibrée. Quoi de mieux que des productions scientifiques pour la diffusion 

et la promotion des acquis de la recherche, des connaissances. C’est dans ce dynamisme que 

s’inscrit la revue Hwehwemudua, qui se présente comme une lucarne d’expression, de diffusion et 

de promotion des résultats de recherche des universitaires. 

Le choix du nom de la revue n’est pas anodin. Hwehwemudua qui peut être traduit par « bâton 

de mesure », dans la langue twi, est un symbole Adinkra issu de la culture akan. Il représente 

l’excellence, la persévérance et la qualité du travail. Il rappelle donc l’importance de l’effort et de 

la détermination pour atteindre l’excellence. Tout comme ce bâton, cette revue est un espace de 

partage, de diffusion de travaux rigoureusement menés par les universitaires qui y soumettent des 

manuscrits originaux.  

Dans un contexte où les échanges interculturels et interdisciplinaires se font plus que jamais 

indispensables, la revue en papier et en ligne, Hwehwemudua qui est une revue pluridisciplinaire 

à parution trimestrielle, se positionne comme un vecteur de connaissances susceptibles de nourrir 

le débat, de stimuler l’innovation et de contribuer à l’enrichissement des sciences humaines et 

sociales, des lettres, langues et des civilisations.  

Le Comité de rédaction espère que la lecture de cette revue vous inspirera autant qu’elle l’a 

animé lors de son élaboration. Que ces pages soient pour vous une invitation à explorer et à enrichir 

votre regard sur nos sociétés, en perpétuelles mutations. 

 

Le Comité de rédaction 

 



ISSN-L 3080-1621 // ISSN-P 3080-1613  

COMITÉ ÉDITORIAL 

Directeur scientifique :  

KOUASSI Kouakou Siméon, Professeur Titulaire d’Archéologie, Université Polytechnique de 

San-Pedro, Côte d’Ivoire 

Directeur de publication :  

KOUAKOU N’dri Laurent, Maître de Conférences d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte 

d’Ivoire 

Rédacteur en Chef :  

N’GORAN Kouadio Adolphe, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON 

COULIBALY, Côte d’Ivoire 

Secrétaire d’édition :  

KOUAME N’founoum Parfait Sidoine, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON 

COULIBALY, Côte d’Ivoire 

Secrétaire adjoint d’édition :  

KOFFI Amani, Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON COULIBALY, Côte d’Ivoire 

Trésorier :  

ATCHIE Amon Guy Serge, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON COULIBALY, 

Côte d’Ivoire 

Webmaster :  

KOUAKOU Kouadio Sanguen 

 

COMITÉ SCIENTIFIQUE 

ALLOKO N’guessan Jérôme, Directeur de recherches de Géographie, Université Felix 

Houphouët-Boigny, Côte d’Ivoire. 

ALLOU Kouamé René, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

ASSANVO Amoikon Dyhie, Maître de Conférences de Linguistique, Université Félix Houphouët-

Boigny, Côte d’Ivoire 

BAHA Bi Youzan Daniel, Professeur Titulaire de Sociologie, Université Felix Houphouët-Boigny, 

Côte d’Ivoire 



BAMBA Mamadou, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Alassane Ouattara de Bouaké, Côte 

d’Ivoire 

BATCHANA Essohanam, Professeur Titulaire d’Histoire, Université de Lomé, Togo 

BEKOIN Raphael Tanoh, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte 

d’Ivoire. 

BIRBA Noaga, Maitre de Conférences d’Archéologie, Université́ Norbert Zongo, Burkina-Faso  

BROU Cho Julie Eunice, Maître de Conférences d’Histoire, Université Félix Houphouët-Boigny, 

Côte d’Ivoire 

FAYE Ousseynou, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Cheick Anta Diop, Sénégal 

GAYIBOR Théodore Nicoué Lodjou, Professeur Titulaire d’Histoire, Université de Lomé, Togo 

GOLE Koffi Antoine, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte d’Ivoire 

GOMGNIMBOU Moustapha, Directeur de recherches d’Histoire, Centre National de la Recherche 

Scientifique et Technologique (CNRST), Burkina-Faso 

KOFFIE-BIKPO Céline, Professeur Titulaire de Géographie, Université Félix Houphouët-Boigny, 

Côte d’Ivoire 

KONE Issiaka, Professeur Titulaire de Sociologie, Université Jean Lorougnon Guédé, Côte 

d’Ivoire 

KONIN Severin, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d'Ivoire 

KOUADIO N’Guessan Jérémie, Professeur Titulaire de Linguistique, Université Félix Houphouët-

Boigny, Côte d’Ivoire 

KOUAKOU N’dri Laurent, Maître de Conférences d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte 

d’Ivoire 

KOUAME Aka, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

KOUASSI Kouakou Siméon, Professeur Titulaire d’Archéologie, Université Polytechnique de 

San-Pedro, Côte d’Ivoire 

KOUASSI N’Goran François, Directeur de recherches de Sociologie, Université Alassane 

Ouattara, Côte d’Ivoire 

KOUDOU Dogbo, Maître de Conférences de Géographie, Université Péléforo GON 

COULIBALY, Côte d’Ivoire 



LATTE Egue Jean Michel, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte 

d’Ivoire. 

MIAN Newson Kassy Mathieu Assanvo, Maître de Conférences d’Histoire, Université Félix 

Houphouët-Boigny, Côte d'Ivoire  

NENKAM Chamberlain, Maître de Conférences d’Histoire, Université de Yaoundé, Cameroun 

OUATTARA Tiona, Directeur de recherches d’Histoire, Université Felix Houphouët-Boigny -

Côte d’Ivoire 

SANGARE Abass Souleymane, Professeur Titulaire d’Histoire, Université Alassane Ouattara, 

Côte d’Ivoire 

SILUE Pébanagnanan David, Maître de Conférences de Géographie, Université Peleforo GON 

COULIBALY 

SINAN Adama, Maître de Conférences de Sociologie, Université Peleforo GON COULIBALY 

SOHI Blesson, Maitre de Conférences d’Histoire, Université Felix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

SOTINDJO Dossa Sébastien, Professeur Titulaire d’Histoire, Université d’Abomey-Calavi, Bénin 

 

COMITÉ DE LECTURE 

AGUIE Yhattey Hervé Thierry, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON 

COULIBALY 

ANGOUA Adjé Séverin, Maître de Conférences d’Histoire, Université Félix Houphouët-Boigny, 

Côte d’Ivoire 

AYEMOU Kadjomou Ferdinand, Maître-Assistant d’Histoire, Université Félix Houphouët-

Boigny, Côte d’Ivoire 

BAKAYOKO Yaya, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON COULIBALY, Côte 

d’Ivoire 

BAMBA Fatoumata, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON COULIBALY, Côte 

d’Ivoire 

BANGALI N’goran Gédéon, Maître de Conférences d’Histoire, Université Lorougnon Guédé, 

Côte d’Ivoire 

BOUHO Gnionté Armel, Assistant d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte d’Ivoire 



COULIBALY Kassoum, Maître-Assistant de Philosophie, Université Peleforo GON 

COULIBALY, Côte d’Ivoire 

COULIBALY Moussa, Maître-Assistant de Géographie, Université Peleforo GON COULIBALY, 

Côte d’Ivoire 

COULIBALY Wayarga, Assistant d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte d’Ivoire 

COULIBALY Yalamoussa, Assistant d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte d’Ivoire 

DJAMALA Kouadio Alexandre, Assistant d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte d’Ivoire 

GOULEDEHI Kinva Via Jean Alda, Assistant d’Histoire, Université Félix Houphouët-Boigny, 

Côte d’Ivoire 

KABA Brahima, Maître-Assistant d’Histoire, Université Julius Nyerere de Kankan, Guinée 

KABORE Adama, Assistant d’Histoire, Université Norbert Zongo, Burkina-Faso 

KANE Métou, Maître-Assistant de Lettres Modernes, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

KAZIO Didjè Jacques, Assistant d’Archéologie, Université de Bondoukou, Côte d’Ivoire 

KEWO Zana, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON COULIBALY, Côte d’Ivoire 

KONE Bassoma, Maître-Assistant de Géographie, Université Peleforo GON COULIBALY, Côte 

d’Ivoire 

KONE Diloman, Assistant de Lettres Modernes, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

KONE Kapiéfolo Julien, Maître-Assistant de Géographie, Université Peleforo GON 

COULIBALY, Côte d’Ivoire 

KONE Kpassigué Gilbert, Maître-Assistant d’Histoire, Université Alassane Ouattara, Côte 

d’Ivoire 

LAGO Blé Angelin, Maître-Assistant d’Histoire, Université Jean Lorougnon Guédé, Côte d’Ivoire 

LOUKOU Yao Serges Bonaventure, Maitre-Assistant d’Archéologie, Université́ cheikh Anta 

Diop, Sénégal  

MENE Yao Fabrice-Alain. Davy, Maître-Assistant d’Histoire, Université Félix Houphouët-

Boigny, Côte d'Ivoire 

OKOU Kouakou Norbert, Maître-Assistant de Sociologie, Université Felix Houphouët-Boigny, 

Côte d’Ivoire 



OUATTARA Brahima, Maître-Assistant d’Histoire, Université Peleforo GON COULIBALY, 

Côte d’Ivoire 

OUATTARA Lancina, Assistant de Lettres Modernes, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

OUEDRAOGO Serges Noël, Maître-Assistant d’Histoire, Université Norbert Zongo, Burkina-

Faso 

SEKA Jean-Baptiste, Maître de Conférences d’Histoire, Université Jean Lorougnon Guédé, Côte 

d’Ivoire 

SIDIBE Nohan, Maître-Assistant d’Histoire, Université Polytechnique de San-Pedro, Côte d’Ivoire 

TOURE Gninin Aicha, Maître-Assistant d’Archéologie, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

TRAORE Bakary, Assistant de Lettres Modernes, Université Félix Houphouët-Boigny, Côte 

d’Ivoire 

VIDO Arthur, Maître de Conférences d’Histoire, Université d’Abomey-Calavi, Bénin 

YAO Akpolè Daniel, Maître-Assistant de Philosophie, Université Peleforo GON COULIBALY, 

Côte d’Ivoire 

YEO Mamadou, Maître-Assistant d’Histoire, Université Polytechnique de San-Pedro, Côte 

d’Ivoire 

ZADOU Zidy Armand Didier, Maître de Conférences d’Anthropologie, Université Jean 

Lorougnon Guédé, Côte d’Ivoire 

 

 

  



Revue Hwehwemudua Vol. 2, n°1, Février 2026  ISSN-L 3080-1621 

 

SOMMAIRE 

1. L’héroïsation des figures africaines dans la poésie de Senghor, ABDOULAYE 

DIONE,……………………………………………………………………………..1-15 

 

2. Variabilité climatique et vulnérabilité de la biodiversité montagnarde dans 

l’espace urbain de Man (ouest de la Côte d’Ivoire), OI KAMENAN GERMAIN 

KAMENAN, GUITRY ABEL BOLOU, DOTANAN TUO,……………………...16-33 

 

3. Laurent Pokou, une aptitude footballistique innée : introspection dans l’antre d’un 

imaginaire collectif, GROYOU ARNAUD FABRICE,……….………………… 34-46 

 

4. Rôle du chef coutumier de Baye « massaké » en milieu Dafing du Mali dans la 

gestion des crises sociales et  environnementales, AMADOU SENOU, 

ELMAHMOUD AG AHMED, MOUSSA Dit MARTIN TESSOUGUE,……….. 47-61 

 

5. Sites archéologiques du Bawol au Sénégal : un patrimoine méconnu et 

problématique de sauvegarde, KHADY NDOYE, IBRAHIMA KHALILOU 

DIAGNE, NDONGO FAYE,…………………………………………..………….62-80 

 

 

6. Evaluation du risque de transmission de maladies vectorielles dans les hôtels de la 

ville de Boundiali, BISSOU GUIKAHUE DANIEL, BAMBA LAZENI,….…… 81-92 

 

7. Déterminants de la pratique des mutilations génitales féminines parmi les femmes 

de 15 - 49 ans au Tchad, JUSTIN DANSOU, ROGER ATTEMBA, ALPHONSE 

MINGNIMON AFFO, JACQUES ZINSOU SAIZONOU, PACOME EVENAKPON 

ACOTCHEOU,…………………………………………………………………..93-104 

 

8. Externalisation et gestion migratoire en Afrique subsaharienne : une ambiguïté 

dans la prise en charge des migrants de retour à Abidjan (Côte d’Ivoire), TALIBET 

KOUACOU YVES-RHODRIGUE KONAN,………………………………….105-117 

 

9. « Fronts de mer » et « Fronts de terre » : stratégies d’implantation militaire 

française en Afrique de l’ouest (XVe–XXIe siècles), LAMINE FAYE, IDRISSA 

BÂ,.......................................................................................................................118-131 

 

10. Le mythe de la justice sociale : comment les inégalités économiques perpétuent 

l’injustice sociale, BOTTY BI NAGA LANDRY,……………………………..132-142 

 

11. Humanités et crise sahélienne : entre discrédit contemporain et nécessité 

anthropologique, MARCEL GUIGMA, TEGAWENDE LAZARD 

OUERAOGO,…………………………………………………………………..143-157 

 



Revue Hwehwemudua Vol. 2, n°1, Février 2026  ISSN-L 3080-1621 

 

 

12. Des actes honorifiques : un pan de la diplomatie entre les cités grecques d’Asie et 

d’Europe à l’Epoque Classique, OUOLLO ADAMA TOURE, KOFFI ARCEL 

BOUSSOU,……………………………………………………………………..158-173 

 

 

13. Dynamiques comparées de la performance touristique au Mali et au Sénégal 

(1995–2021) : fréquentation, offre hôtelière et contribution économique, 

OUSMANE GUEYE, MOUSSA Dit MARTIN TESSOUGUE, EL. HADJI 

MAMADOU NDIAYE, CHEIKH SAMBA WADE,……………………….….174-199 

 

14. L’émergence des motos Jakarta dans la ville de Louga au Sénégal, BABACAR 

MBAYE, CHEIKH SAMBA WADE, EL HADJI MAMADOU NDIAYE,…... 200-213 

 

 

15. La décentralisation à l'épreuve du terrain : pratiques participatives et obstacles 

dans la commune urbaine de Kissidougou, BERNARD LENO, AMARA 

KEITA,…………………………………………………………………………214-226 

 

 

16. L’esclavage et la liberté chez Sartre et Chamoiseau : étude comparée de les 

mouches et l’esclave vieil homme et le Molosse, VICTOR TERFA ATSAAM 

(Ph.D),…………………………………………………………………………. 227-240 

 

 

17. La contribution de l’association cotonnière coloniale (ACC) au progrès cotonnier 

en Côte d’Ivoire de 1908 à 1939, DIBY AYA EDWIGE MARCELLE,…..… 241-257 

 

18. Valorizing black women in ERNEST J. GAINES’ a lesson before dying, 

EMMANUEL N’DEPO BEDA,…………………………………..……………258-275 

 

 

19. Culture d'entreprise et marginalisation syndicale : cas du comité d'action sociale 

et d'innovation (CASI) de la société d’énergie et d’eau du Gabon (SEEG), 

JUDICAËL DIAMBOUNAMBATSI, ERIC ONDO-MENIE,…………….…..276-292 

 

20. Profils sociodémographiques et trajectoires migratoires des livreurs de pain à 

Korhogo (nord de la Côte d’Ivoire) : analyse des conditions d’exercice d’un emploi 

informel, OUATTARA MOHAMED ZANGA,………………………………..293-310 

 

 

21. Savoirs locaux, action humanitaire et co-construction du développement rural 

dans un contexte de crise : l’approche du Catholic Relief Services (CRS) dans 

l’arrondissement de Mokolo (MAYO-TSANAGA, extrême-nord Cameroun), 

SAMUEL KOLÉKOLÉ DOUZONG,……………………………………...…..311-327 

 

 



Revue Hwehwemudua Vol. 2, n°1, Février 2026  ISSN-L 3080-1621 

 

293 

 

PROFILS SOCIODÉMOGRAPHIQUES ET TRAJECTOIRES MIGRATOIRES DES 

LIVREURS DE PAIN À KORHOGO (NORD DE LA CÔTE D’IVOIRE) : ANALYSE 

DES CONDITIONS D’EXERCICE D’UN EMPLOI INFORMEL 

 
OUATTARA Mohamed Zanga,  

Département de Géographie, 

Université Peleforo GON COULIBALY, Korhogo, Côte d’Ivoire 

Email : ouatmohga@gmail.com 

 

 

Résumé 

Cette étude analyse les caractéristiques démographiques, les trajectoires migratoires, les conditions 

d’exercice et les aspirations professionnelles des livreurs de pain à Korhogo, principale ville du Nord 

de la Côte d’Ivoire. S’inscrivant dans une approche croisant démographie et géographie, elle met en 

lumière le rôle de cette activité informelle dans l’insertion économique des populations jeunes et 

mobiles, ainsi que dans l’organisation spatiale de l’approvisionnement alimentaire urbain et 

périurbain. Les résultats montrent que la livraison de pain est une activité fortement masculinisée et 

majoritairement exercée par des jeunes faiblement instruits. Les trajectoires migratoires sont dominées 

par des mobilités internes de proximité, principalement issues des régions nordistes, complétées par 

une migration sous-régionale marginale. Le choix de cette activité est essentiellement motivé par la 

disponibilité rapide de revenus, la flexibilité et l’absence de barrières à l’entrée. L’emploi de livreur de 

pain se caractérise par un haut degré d’informalité, marqué par la prédominance du travail indépendant 

et l’utilisation de moyens de transport personnels. La concentration spatiale des unités de production 

dans les quartiers centraux et péri-centraux génère un besoin structurel de livraison vers les zones 

périphériques, périurbaines et rurales, conférant aux livreurs un rôle clé dans la réduction des 

inégalités spatiales d’accès au pain. Malgré des revenus globalement modestes, l’activité est 

majoritairement perçue comme temporaire. Cette recherche souligne l’importance de la livraison de 

pain comme activité économique et spatiale structurante dans la ville de Korhogo, tout en appelant à 

une meilleure prise en compte de cette activité dans les politiques urbaines et sociales. 

Mots-clés : Korhogo, Livreur de pain, Emploi informel, Profil démographique, Trajectoire migratoire 

 

SOCIODEMOGRAPHIC PROFILES AND MIGRATORY TRAJECTORIES OF 

BREAD DELIVERY WORKERS IN KORHOGO (NORTH OF IVORY COAST): 

ANALYSIS OF THE CONDITIONS FOR INFORMAL EMPLOYMENT 
 

 

Abstract 

This study analyzes the demographic characteristics, migratory trajectories, working conditions and 

professional aspirations of bread delivery workers in Korhogo, the main city of northern Côte d’Ivoire. 

Following an approach combining demography and geography, it highlights and mobile populations, 

as well as the spatial organization of urban and peri-urban food supply. The results show that bread 

delivery is a highly masculinised activity and mostly carried out by young people with low levels of 

education. Migratory trajectoires are dominated by local internal mobility, mainly from northern 

regions, complemented by marginal sub-regional migration. The choice of this activity is essentially 

motivated by the rapid availability of income, flexibility and the absence of barriers to entry. The job 

of bread delivery person is characterized by a high degree of informality, marked by the predominance 

of self-employment and the use of personal means of transport. The spatial concentration of 

production units in the neighborhoods central and peri-central generates a structural need for delivery 

to peripheral, peri-urban and rural areas, giving delivery people a key role in reducing spatial 

inagalities in acces to bread. Despite overall modest revenues, the activity is mostly perceived as 

temporary. This research highlights the importance of bread delivery as a structuring economic and 

mailto:ouatmohga@gmail.com
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spatial activity in the city of Korhogo, while calling for better consideration of this activity in urban 

and social policies. 

 

Keywords : Korhogo, Bread delivery person, Informal employment, Demographic profile, Migration 

trajectory 

 

 

Introduction 

Selon l’Organisation International du Travail (OIT, 2022), près de 83% des emplois en 

Afrique et 85% en Afrique subsaharienne sont informels, englobant une grande partie des 

jeunes demandeurs d’emploi du continent. Dans les contextes urbains africains marqués par 

une croissante démographique rapide et une offre limitée d’emplois formels, BERROU J-P et 

EEKHOUT T. (2019, p.123) notent que les économies informelles ont connu une croissance 

rapide, notamment en milieu urbain et elles « constituent des modes de vie et de survie pour la 

majeure partie de la population » (HUGON P., 2007, p.98). En Afrique de l’Ouest, l’économie 

informelle étant cet espace central d’absorption singulière des jeunes et des populations 

faiblement qualifiées, ses activités jouent un rôle structurant dans le fonctionnement des 

villes, tant en matière d’emploi que d’approvisionnement en biens et services essentiels, 

défend CARRIZOSA M. (2022, p.1). La livraison, notamment de pain, une activité discrète 

mais omniprésente, s’inscrit pleinement dans cette dynamique, en assurant la distribution 

quotidienne d’un produit de base – opportunité d’emploi accessible – tout en offrant une 

source de revenu à une frange importante de la population urbaine peu qualifiée. 

En Côte d’Ivoire, précisément à Korhogo, principale ville du Nord, l’essor démographique, 

l’étalement urbain et la répartition spatiale inégale des unités de production de pain ont 

favorisé le développement d’un système de livraison largement informel (OUATTARA M. Z., 

2025, p.419). Cette activité mobilise une catégorie d’acteurs souvent insérée dans des 

trajectoires migratoires internes ou sous-régionales, caractéristiques des villes secondaires 

africaines. Malgré son rôle fonctionnel dans l’approvisionnement urbain et périurbain, la 

livraison de pain demeure peu étudiée dans la littérature scientifique. 

Face à ce double constat – l’importance socio-économique et spatiale des livreurs de pain et 

l’insuffisance des travaux empiriques portant sur les profils démographiques, les trajectoires 

migratoires et les conditions d’exercice de cette activité – cette recherche se justifie. Et ainsi, 

l’étude contribue à combler un vide scientifique en mettant en lumière une catégorie d’acteurs 

essentielle à l’approvisionnement urbain, périurbain voire rural. 
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Cette observation soulève une question fondamentale, formulée comme suit : dans quelle 

mesure les profils démographiques, les trajectoires migratoires et les conditions d’exercices 

des livreurs de pain à Korhogo reflètent-ils les logiques d’insertion économique propres à 

l’économie informelle et les inégalités socio-spatiales au Nord de la Côte d’Ivoire ? 

En mobilisant une approche croisant démographie et géographie, l’objectif de cet article est 

donc de mettre en évidence les logiques d’insertion économique et les dynamiques socio-

spatiales qui structurent cette activité, tout en interrogeant son attractivité et les aspirations 

professionnelles des acteurs. 

1. Démarche méthodologique 

Afin d’atteindre l’objectif fixé, une approche mixte, combinant des techniques quantitatives et 

qualitatives, a été retenue. Celle-ci repose sur la conduite d’enquête par questionnaire, 

d’observation de terrain et d’entretiens semi-directifs. Ainsi, un questionnaire a été structuré à 

partir de KoboToolbox et administré à l’aide de l’application Kobocollect sur smartphone. 

La documentation mobilisée concerne d’une part des études en géographie des mobilités et 

des systèmes de distribution urbaine, permettant d’analyser l’organisation spatiale des 

tournées de livraison ; et d’autre part des travaux en économie informelle, offrant des 

éléments d’interprétation des impacts socio-économiques associés à l’activité des livreurs. 

Pour l’enquête de terrain, un échantillon raisonné de 24 livreurs de pain fut sélectionné – par 

la technique boule de neige – dans différents quartiers urbains de Korhogo. Auprès de cet 

échantillon, ont été recueillies les données socio-démographiques, économiques et 

organisationnelles (sexe, âge, niveau d’étude, origine géographique, revenu, structure et 

conditions de travail). Par ailleurs, sept entretiens semi-directifs approfondis ont été réalisés 

auprès de gérants et/ou propriétaires d’unités de production de pain, auprès de vendeuses de 

sandwich au pain et auprès de livreurs aussi. 

Enfin, les données obtenues ont été soumises à différents traitements : Excel pour obtenir les 

graphiques et Arcgis 10.3 pour élaborer les cartes. La figure 1 présente la zone d’étude. 
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Figure1 : Localisation de la zone d’étude 

 

2. Résultats 

Les résultats obtenus portent sur les caractéristiques socio-démographiques (sexe, âge, niveau 

d’étude, situation matrimoniale, trajectoire migratoire, revenu) des livreurs enquêtés, les 

facteurs d’attractivité, la structure organisationnelle et les conditions d’exercice de l’activité 

ainsi que les aspirations professionnelles des acteurs concernés. 

2.1. Structure démographique des livreurs de pain enquêtés 

2.1.1. Sexe des acteurs de la livraison de pain 

La répartition genrée des acteurs de l’activité de livraison de pain est exposée par la figure 2. 

Figure 2 : Répartition par sexe des livreurs de pain enquêtés 

 

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

La figure 2 montre une forte prééminence masculine parmi les acteurs de la livraison 

informelle de pain. En effet, les hommes représentent 95,83% des effectifs, tandis que les 

femmes ne constituent que 4,17% de l’ensemble des enquêtés. Ceci peut s’expliquer par la 

nature physique du travail (port de charges), la condition du travail (d’une part les 
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déplacements non sécurisés très tôt le matin pour les tournées périurbaines et rurales, et 

d’autre part les horaires contraignantes et les livraisons répétitives pour les tournées urbaines). 

2.1.2. Âge des livreurs enquêtés 

Après le regroupement des livreurs enquêtés par tranche d’âge (moins de 21 ans, 21 à 25 ans, 

26 à 30 ans et plus de 30 ans), la figure 3 permet de visualiser la répartition obtenue. 

Figure 3 : Répartition par tranche d’âge des livreurs de pain enquêtés 

 

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

De cette répartition par tranche d’âge des livreurs de pain, il apparaît une présence marquée 

de jeunes dans cette activité. Ainsi, la tranche 21-25 ans constitue le groupe le plus représenté, 

avec 41,67% des effectifs. Elle est suivie par les enquêtés âgés de 26-30 ans qui font 29,16% 

de l’échantillon. Ensuite, viennent les moins de 21 ans, qui comptent pour 16,67% des 

travailleurs pour la livraison de pain. Enfin, la catégorie des plus de 30 ans, ne faisant que 

12,50% des livreurs, apparaît faiblement impliquée dans cette activité. 

Notons par ailleurs qu’il ressort de la série d’âge des livreurs enquêtés que l’âge médiane est 

24 ans (24,13 exactement). 

2.1.3. Niveau d’instruction des livreurs de pain 

Quatre niveaux d’instruction ont été définis pour répartir les livreurs de pain enquêtés. La 

figure 4 présente la répartition obtenue. 
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Figure 4 : Répartition des livreurs de pain enquêtés selon le niveau d’instruction 

 

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

Il ressort de l’analyse de la figure 4 que la majorité des enquêtés possède un niveau scolaire 

relativement faible. Près de la moitié des livreurs, soit 45,83% n’ont aucun niveau 

d’instruction et cela constitue la catégorie la plus représentée. Le cycle primaire arrive en 

seconde position avec 33,33% des effectifs, montrant qu’un tiers des livreurs n’a reçu qu’une 

instruction de base. 

Les niveaux d’instruction plus élevés sont faiblement représentés : seuls 12,50% des livreurs 

ont atteint le cycle secondaire et une proportion encore plus réduite (8,34%) a un niveau 

supérieur. 

2.1.4. Situation matrimoniale des livreurs de pain 

Quatre états matrimoniaux ont suffit à décrire les livreurs de pain enquêtés. La figure 5 met en 

évidence cette situation matrimoniale. L’union mariée est civile ou coutumière ou religieuse. 
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Figure 5 : Répartition des livreurs de pain enquêtés selon la situation matrimoniale 

 
Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

La figure 5 indique que les célibataires représentent 50% des enquêtés, confirmant la forte 

présence de jeune dans cette activité. Les unions libres (29,17%) constituent la seconde 

modalité la plus fréquente et elle traduit la prévalence d’arrangements conjugaux flexibles, 

souvent observés dans les milieux urbains et au sein des travailleurs du secteur informel. 

Les personnes mariées ne comptent que pour 16,67%, ce qui peut s’expliquer par la précarité 

économique associée au métier, susceptible de retarder l’accès au mariage. Le groupe des 

séparés ou divorcés, limité à 4,16%, demeure marginal. 

2.2. Trajectoires migratoires des livreurs de pain et motifs du choix de ce métier 

2.2.1. Trajectoires migratoires des livreurs de pain 

Sur la planche 1, ont été exposées les répartitions des enquêtés selon l’origine nationale 

(Figure 6) et selon la région d’origine pour ceux qui sont d’origine ivoirienne (Figure 7). 
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Planche 1 : Répartitions des livreurs de pain enquêtés selon l’origine nationale et régionale 

 

 

                                                       

 

 

                                    

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

Les résultats (Figure 6) montrent que la livraison de pain à Korhogo repose principalement 

sur une migration interne ; les personnes d’origine ivoirienne représentant 87,50% des 

livreurs. Il n’apparaît que 12,50% de livreurs d’origine étrangère, répartis entre originaires du 

Mali et du Burkina Faso, respectivement 8,33% et 4,17%. 

Au niveau national (Figure 7), les trajectoires migratoires internes indiquent que 52,39% des 

livreurs ivoiriens sont originaires des régions de Boundiali (la Bagoué), de Mankono (le 

Béré), de Ferkéssedougou (le Tchologo) et de Katiola (le Hambol), tandis que 33,33% sont de 

la région de Korhogo (le Poro). Cela dévoile l’importance des mobilités de proximité vers 

Korhogo. Les enquêtés provenant d’autres régions du pays ne représentent que 14,28%. 

 

 

 

Figure 6 : Répartition des livreurs de 

pain enquêtés selon l’origine 

nationale 

Figure 7 : Répartition des enquêtés ivoiriens livreurs 

de pain selon la région d’origine 
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2.2.2. Motifs du choix de l’activité de livreur de pain 

Concernant le choix de cette activité de livreur de pain, si plusieurs raisons ont été évoquées 

par les enquêtés, elles ont pu être recentrées en trois motifs (Absence de barrière à l’entrée, 

Disponibilité rapide de revenu et Flexibilité-Autonomie) et illustrés par la figure 8. 

 

Figure 8 : Répartition des livreurs de pain enquêtés selon les motifs du choix de cette activité 

 

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

Les résultats établissent que le choix du métier de livreur de pain à Korhogo est 

principalement motivé par des considérations économiques immédiates. La disponibilité 

rapide de revenu constitue le motif dominant, cité par 66,67% des enquêtés. 

Ensuite, la flexibilité et l’autonomie représentent le second facteur explicatif (20,83%), 

traduisant l’attrait pour un mode de travail peu contraignant et offrant une relative liberté 

d’organisation du temps et des itinéraires. 

Enfin, l’absence de barrière à l’entrée (12,50%) confirme que l’accessibilité du métier – ne 

nécessitant ni qualification formelle ni capital important – facilite l’insertion rapide des 

individus, surtout jeunes et migrants (internes et internationaux), dans l’économie urbaine et 

périurbaine/rurale. 
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2.3. Structure et conditions d’exercice de l’emploi de livreur de pain 

2.3.1. Structure organisationnelle de l’emploi de livreur de pain 

L’emploi de livreur de pain est organisé autour de deux statuts de travailleur (indépendant et 

salarié) rattachés en l’occurrence à des zones spécifiques de livraison [zones urbaine (Figure 

9) et périurbaine/rurale (Figure 10)]. 

     

                           

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025                     Source : OUATTARA M. Z., 2025, p.411 

Dans cette perspective, la planche 2 met en évidence la répartition des livreurs enquêtés en 

fonction de leur statut de travailleur (Figure 11) et de leur zone de livraison (Figure 12). 

 

 

 

 
 

 

 

 

Figure 9 : Un livreur pour zone urbaine 
Figure 10 : Un livreur pour zone périurbaine/rurale 

Planche 2 : Répartitions des livreurs de pain enquêtés selon le statut de travailleur et la zone 

de livraison 

Figure 11 : Répartition des livreurs de pain 

enquêtés selon le statut de travailleur 
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Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

Les résultats renseignent que l’activité de livraison de pain à Korhogo est largement dominée 

par le travail indépendant, qui concerne 87,50% des livreurs enquêtés. Cette forte proportion 

du statut d’indépendant atteste du caractère informel de l’activité, où le statut de travail est 

peu institutionnalisé et repose souvent sur des arrangements flexibles entre livreurs et gérants 

et/ou propriétaires d’unités de production de pain. A l’inverse, les salariés, sont minoritaires 

avec seulement 12,50% des répondants. 

S’agissant de la zone d’exercice, la répartition des livreurs est relativement équilibrée avec 

54,17% qui ont leurs tournées en zone urbaine, tandis que 45,83% interviennent dans les 

zones périurbaines et rurales. Cette configuration, permettant de cerner la dispersion de la 

clientèle des livraisons de pain, est engendrée par l’inégale répartition spatiale des unités de 

production de pain à Korhogo (Illustration, figure 13). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 12 : Répartition des livreurs 

de pain enquêtés selon la zone de 

livraison 
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Figure 13 : Répartition spatiale des unités de production de pain à Korhogo en 2024 

 
Source : OUATTARA M. Z., 2025, p.414 (modifiée) 

La répartition spatiale des unités de production de pain à Korhogo dévoile une organisation 

territoriale inégale, marquée par une concentration de près de 80% dans les quartiers centraux 

et péri-centraux (respectivement 30,23% et 48,84%), tandis que les quartiers périphériques 

affichent 20,93% des unités. Cette sous-représentation des unités de production dans les zones 

périphériques traduit un déséquilibre spatial entre les lieux de production et les espaces de 

consommation, notamment dans les franges urbaines, périurbaines et rurales. 

2.3.2. Conditions d’exercice de l’emploi de livreur de pain 

Les entretiens qualitatifs rapportent que le respect des horaires de début de livraison sont 

généralement la condition première d’exercice de l’activité de livreur de pain. En effet, les 

tournées de livraison commencent très tôt le matin (5h30) et sont longues, notamment celles à 

l’endroit de zones périurbaines et rurales. Concernant les livreurs dans la zone urbaine, les 

tournées sont courtes mais répétitives : une première le matin et une seconde l’après-midi ou 

même selon le besoin du client. 

Par ailleurs, la moto reste l’unique moyen de livraison – l’outil de travail des livreurs – de 

pain et seuls aux livreurs salariés est mise à disposition une moto par l’employeur, dans les 

unités de production de pain possédant des dépôts-ventes. La figure 14 montre la répartition 

des livreurs de pain enquêtés selon qu’ils utilisent leur moto personnelle ou celle de l’unité. 
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Figure 14 : Répartition des livreurs de pain enquêtés selon la propriété de la moto utilisée 

 

Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

La figure 14 traduit une prépondérance nette de l’utilisation de la moto personnelle, qui 

concerne 83,33% des livreurs enquêtés. Cette forte proportion met en évidence la 

responsabilité individuelle des livreurs dans la prise en charge des moyens de travail – l’auto-

équipement – et confirme le double caractère (indépendant et informel) de l’activité, où les 

coûts logistiques sont principalement supportés par les travailleurs eux-mêmes. 

À l’inverse, seuls 16,67% des livreurs utilisent une moto appartenant aux unités de production 

de pain, traduisant ainsi leur faible implication matérielle dans l’organisation de la livraison. 

2.4. Rémunérations et aspirations professionnelles des livreurs de pain 

2.4.1. Rémunérations des livreurs 

La disponibilité rapide de revenu constituant le motif dominant évoqué par les livreurs dans le 

choix de cette activité, il convient d’observer leur répartition selon le revenu mensuel, telle 

que présentée à la figure 15. 

Figure 15 : Répartition des livreurs de pain enquêtés selon le revenu mensuel par tranche 

 
Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

Les résultats de la figure 15 rapportent que le revenu mensuel – en franc CFA – des livreurs 

de pain à Korhogo se concentre dans des tranches intermédiaires. La tranche ]75000-112500] 
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regroupe la proportion la plus élevée des enquêtés (41,67%) et est suivie de près par la tranche 

]112500-150000], qui concerne 37,50% des livreurs. 

Les livreurs percevant jusqu’à 75000 francs CFA – l’actuel SMIG ivoirien – ne représentent 

que 8,33%, traduisant une faible proportion de situation de bas revenus. À l’opposé, ceux 

déclarant des revenus supérieurs à 150000 francs CFA constituent 12,50%, suggérant 

l’existence de disparités internes liées certainement à l’ancienneté, à l’intensité de l’activité ou 

à la zone de livraison. 

2.4.2. Aspirations professionnelles des livreurs de pain 

Quatre situations ont suffi à illustrer les aspirations professionnelles des livreurs de pain à 

partir de la figure 16. 

 

Figure 16 : Aspirations professionnelles des livreurs de pain 

 
Source : Notre enquête de terrain, mai-juillet 2025 

La lecture des données relatives aux aspirations professionnelles des livreurs de pain révèle 

une perception majoritairement transitoire de cette activité. En effet, 45,83% des enquêtés 

considèrent la livraison de pain comme un emploi temporaire, tandis que 29,17% l’envisagent 

comme une activité occasionnelle. Ces proportions traduisent le caractère instable et peu 

structuré de cet emploi, ainsi que son rôle de stratégie d’insertion économique à court terme. 

À l’inverse, une minorité des livreurs (16,67%) exprime l’aspiration à un emploi pérenne, 

suggérant que la livraison de pain peut constituer pour certains une source de revenu durable, 

notamment en l’absence d’alternatives professionnelles. Enfin, 8,33% des enquêtés déclarent 

ne pas avoir d’opinion définie ; ce qui peut refléter une incertitude liée à la précarité des 

conditions de travail ou à des trajectoires professionnelles encore en construction vu la 

jeunesse de la population étudiée. 
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3.Discussion 

Les résultats obtenus permettent d’appréhender la structure démographique, les logiques 

d’insertion économique et les formes de précarités professionnelles des livreurs, ainsi que le 

rôle structurant de la livraison dans l’approvisionnement alimentaire urbain et périurbain. 

Ainsi, la forte domination masculine observée parmi les livreurs de pain confirme que cette 

activité demeure largement genrée. Si cette masculinisation du métier est cohérente avec les 

exigences physiques du travail (mobilité quotidienne, port de charges, exposition aux risques 

routiers), elle confirme les résultats de AGUILÉRA A. et al (2018, p.38) notant la livraison 

comme une activité généralement très masculine. Par ailleurs, la jeunesse marquée des 

livreurs reflète une insertion précoce dans l’économie informelle, souvent en substitution ou 

en complément d’un parcours scolaire interrompu, comme en témoigne le faible niveau 

d’instruction observé chez de nombreux enquêtés. Aussi, la prédominance du célibat et des 

unions libres s’inscrit dans cette même logique, traduisant une instabilité économique peu 

favorable à la constitution de ménages durables en milieu urbain. Ainsi, DJIANOU KAMGA 

L. (2012, p.5) établissait la montée des unions libres au Cameroun, plus fréquentes aux âges 

jeunes d’une grande partie des travailleurs précaires et du secteur informel urbain. 

L’analyse des trajectoires migratoires met en évidence le rôle central de Korhogo comme pôle 

d’attraction régionale. La très forte proportion de livreurs ivoiriens, majoritairement 

originaires des régions du Nord (Poro, Bagoué, Béré, Tchologo et Hambol), souligne la 

prépondérance des migrations internes de proximité. Ces mobilités traduisent des inégalités 

territoriales persistantes, notamment entre zones rurales et centres urbains secondaires, et 

confirment que les activités informelles urbaines constituent des espaces privilégiés 

d’absorption de la main-d’œuvre jeune et peu qualifiée. La présence plus marginale de 

migrants maliens et burkinabés s’inscrit quant à elle dans les dynamiques migratoires sous-

régionales historiques dont font état BONNASSIEUX A. et PLIEZ O. (2009, p.2) concernant 

l’occupation des emplois dans plusieurs filières de l’économie informelle par ces migrants. 

Les trajectoires de migrants internes sont aussi révélatrices d’une agriculture insuffisamment 

rentable pour retenir les jeunes comme l’atteste KONÉ B. (2023, p.348) pour expliquer les 

départs de la zone dense de Korhogo vers Tiéningboué (centre-ouest du pays) pour cultiver le 

coton. 

Les motifs du choix de l’activité de livraison de pain confirment des logiques d’adaptation 

économique. La recherche d’un revenu rapidement disponible apparaît comme le déterminant 
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principal, soulignant le rôle de cette activité comme stratégie de subsistance face à la rareté 

des emplois formels. La flexibilité et l’autonomie associées au métier renforcent son 

attractivité, tandis que l’absence de barrières à l’entrée facilite l’accès des primo-arrivants 

urbains et des migrants. Ces éléments convergent vers l’idée d’un emploi-refuge – faiblement 

régulé mais socialement fonctionnel – évoquée par IOE (2021, p.10) en ces termes : 

« l’économie informelle un refus pour ceux qui, autrement, n’auraient pas d’emploi ou de 

sources de revenus ». 

La structure et les conditions d’exercice du métier traduisent un haut degré d’informalité. La 

prédominance des livreurs indépendants et l’utilisation majoritaire de moyens de transport 

personnels témoignent d’une externalisation des coûts et des risques, par les unités de 

production vers les travailleurs. Cette configuration renforce l’autonomie des livreurs, mais 

accentue également leur vulnérabilité économique et sociale : une forme d’entrepreneuriat de 

survie remarquée par NGOIE KALUHUNGA KASEBA I. et al (2025, p.378) chez les 

marchands ambulants comme élément majeur de motivation entrepreneuriale dans l’informel. 

Par ailleurs, la répartition spatiale inégale des unités de production de pain, concentrées dans 

les quartiers centraux et péri-centraux, génère une demande structurelle de livraison vers les 

zones périphériques, périurbaines voire rurales. Les livreurs jouent ainsi un rôle essentiel dans 

la réduction des inégalités spatiales d’accès aux produits de base, en assurant la continuité de 

l’approvisionnement au-delà des espaces centraux. Cela confirme la constatation de 

OUATTARA M. Z. (2025, p.419) qui notait que « ces disparités [des unités de production] 

entraînent à leur tour la nécessité de développer un circuit de distribution et de 

commercialisation dans les localités périphériques ». 

Enfin, l’analyse des rémunérations et des aspirations professionnelles met en évidence 

l’ambivalence du métier. Si les revenus déclarés permettent, pour une majorité, d’atteindre un 

niveau de subsistance relativement stable, ils demeurent globalement modestes, hétérogènes. 

Cette situation explique que la plupart des livreurs perçoivent leur activité comme temporaire 

ou occasionnelle, plutôt que comme un projet professionnel à long terme. Les faibles 

aspirations à un emploi pérenne traduisent ainsi une conscience des limites structurelles du 

métier, marqué par l’absence de protection sociale, de perspectives d’évolution et/ou de 

« projection à long terme » comme le notifie JAN A.(2018, p.8) à propos des livreurs à vélo 

d’une grande ville de France. 
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Conclusion 

Cette étude met en évidence une activité profondément ancrée dans les dynamiques de 

l’économie urbaine de type informel. Le profil des livreurs, majoritairement jeunes, 

masculins, faiblement instruits et souvent célibataires, reflète des trajectoires d’insertion 

marquées par la précarité et la recherche d’opportunités économiques immédiates. Ces 

caractéristiques s’articulent étroitement avec des mobilités migratoires dominées par les flux 

internes nordistes, complétées par une présence sous-régionale limitée mais significative. 

Les conditions d’exercice du métier, dominées par le travail indépendant, l’auto-équipement 

et l’absence de perspective d’évolution, traduisent un haut degré d’informalité. Toutefois, la 

livraison de pain joue un rôle structurant, en compensant la répartition inégale des unités de 

production par l’approvisionnement des quartiers périphériques et les zones périurbaines et 

rurales. Malgré des revenus globalement modestes, cette activité permet à une majorité des 

livreurs de subvenir à leurs besoins, tout en étant largement perçue comme transitoire. 

Ainsi, dans cette capitale de région, en pleine expansion démographique, économique et 

spatiale, la livraison de pain apparaît, à la fois comme un espace d’insertion économique, 

comme un moyen de subsistance et comme un révélateur des déséquilibres socio-

économiques et territoriaux. Sa prise en compte dans les politiques locales d’emploi, d’accès à 

cet aliment de base (le pain) et d’aménagement territorial pourrait contribuer à une meilleure 

reconnaissance et à une amélioration des conditions de vie des acteurs. 

Des études longitudinales permettraient de tracer les trajectoires de sortie de cette activité et 

d’évaluer si elle fonctionne réellement comme un tremplin. Une comparaison avec d’autres 

villes secondaires ivoiriennes (Bouaké, Daloa, Man, etc.) permettrait d’isoler les spécificités 

du Nord des dynamiques nationales de cet emploi informel urbain. 
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